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Méditation du dimanche 4 octobre 
pour la solennité de la fête de St François d’Assise 
à partir de Genèse 1,24-2,4, Galates 6,14-18, Matthieu 11,25-30 

 
 

Bien chères sœurs et bien chers frères en Christ ! Un très grand 
merci d’abord pour votre invitation et l’audace dont vous témoignez en 
me donnant maintenant la parole, à la place de l’homélie dominicale. 

    Puisse l’Esprit nous découvrir un che-
    min heureux en ce jour où l’Eglise fait  
   mémoire de l’un de ses enfants inou- 
   bliables : saint François ! Sa vie, ses  
   écrits, son charisme, la tradition pluriel 
   -le encore, vous sont sans nul doute  
   bien connus et très chers. Aujourd’hui,  
   nous ne pouvons que demander la grâce  
   de cette paix du cœur en abondance  
   pour notre Pape François et tous ceux qui sont 
sous le patronage de ce grand Saint, grand évangélisateur ! 

  
Que représente pour nous cette grâce de paix, à travers les 

textes de la liturgie ? C’est ce fil rouge que je vais suivre avec vous. Si 
l’Église a choisi ces textes pour mettre en lumière la sainteté de saint 
François, c’est bien pour nous donner des repères concrets pour nourrir 
notre vie d’enfants de Dieu, là où nous sommes. 

 
Cette grâce de paix est d’abord accueil de la création, en particu-

lier la création de l’homme et de la femme, comme un don de Dieu ! Ce 
récit n’est jamais banal à proclamer, à entendre. Il fait aujourd’hui ce 
qu’il dit comme toute la Parole de Dieu. C’est le cœur de notre foi : la 

         
   
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

18 octobre 2015 
29ème Dimanche du Temps Ordinaire 

Accueil et secrétariat de Saint-François d’Assise (hors vacances scolaires) 
2, avenue Giovanni Boldini, 92160-Antony (01 43 50 69 35) 

Mail : sfso@wanadoo.fr et site http://saintfran.free.fr 

Les obsèques de M. Paul Hanau ont été célébrées le 13 octobre à Saint-François 
----------------------------------------------------------------------------------- 

 
Dimanche 18 octobre 29ème du Temps Ordinaire 

Quête pour la Journée Mondiale des Missions 
 

- mardi 20, 14h30 : prière du Rosaire 
- jeudi 22 : pas de messe (vacances scolaires) 
à 20h30 : réunion des animateurs de chant 
 

Dans la nuit, retardez vos horloges d’une heure ! 
 

Dimanche 25 octobre 30ème du Temps Ordinaire 
 

- mardi 27, 14h30 : prière du Rosaire 
- jeudi 29 : pas de messe (vacances scolaires) 
 

Dimanche 1er novembre - Fête de Tous les Saints 
Lundi 2 novembre à Saint-Gilles à 11h : messe pour les fidèles défunts 

 
- mardi 3, 20h45 : KT - Préparation du module 2 “Jésus-Christ homme et Dieu“ 
-  jeudi 5, 12h15 : messe suivie d’un repas partagé 
à 19h00 : réunion de l’EAP 
- vendredi 6, 18h30 : prière du vendredi 
- samedi 7, de 10h à 12h : accueil à l’église 

 
Dimanche 8 novembre 

à 9h00 : préparation liturgique des dimanches 
 

------------------------------------------------------------------------------------ 
Conférences 2015 de Jean-Claude Bée à Châtenay (rappel) 

Perspectives sur l’Humain - Vivre d’eau fraîche et d’amour 
« Personne, s’il ne naît d’eau et d’esprit ne peut entrer dans le monde de l’amour » 

    Transcription libre de Jean 3,5 
 

Mercredi 14 octobre, 20h45 à Saint-Germain ou jeudi 15, 14h30 à Sainte-Bathilde 
Quelles manifestations de l’esprit en l’humain ? 

Mercredi 4 novembre, 20h45 à Saint-Germain ou jeudi 5, 14h30 à Sainte-Bathilde 
Vivre d’eau et d’esprit  aujourd’hui, comment ? 

Mercredi 9 décembre, 20h45 à Saint-Germain ou jeudi 10, 14h30 à Sainte-Bathilde 
Entrer dans le monde de l’amour, quels chemins ? 

------------------------------------------------------------------------------------- 
Rappel - Les paroisses de Bagneux recherchent une ‘maîtresse de maison’ : 15h par 
semaine du mardi au samedi, de 9h à 12h. Courses, préparation de repas, lessives et 
repassages, ménage au profit des trois prêtres et du séminariste ; un peu de ménage des 
locaux paroissiaux. 
Envoyer les candidatures à Monsieur le Curé, 8 place de la République à Bagneux, ou par 
mail à paroisses.bagneux@gmail.com 

 



 
 
 
 
 
 
          
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
    

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Parole fait ce qu’elle dit. Comment entendons-nous cette vérité divine : 
« Dieu dit : Faisons l’homme à notre image, selon notre ressemblan-
ce. » ? Comment entrons-nous dans cette royauté créatrice qu’est la 
domination, attribut divin qui manifeste bien la ressemblance donnée à 
l’homme gratuitement, sans exploiter la création, la gaspiller en enfant 
gâté, irresponsable, égoïste ? L’encyclique  Laudato si’ nous convoque 
sur un long chemin de re-création qu’il est urgent de prendre 
résolument. 

 
Une première lecture un peu attentive m’a fait retenir sept repè-

res, sept mots-clés qui devraient nous stimuler à nous engager pour 
collaborer à l’œuvre de Dieu, faire de tout homme, toute femme, un 
homme une femme, à l’image et la ressemblance de Dieu. Nous partons 
de la matière (1er mot) et tout ce que peut devenir cette matière “la 
naissance du ciel et de la terre, lors de leur création“ donne le vertige 
(2ème mot). Oui, le vertige prend très vite, à la vue de l’immensité de la 
création - infiniment grand comme infiniment petit, nanotechnologie 
comprise ! Le vertige du faire au détriment de l’être (3ème mot) que 
rejoint l’évangile du jour ! 

  
Cette grâce de paix enracine dans l’être ! Jésus se tourne vers son 

Père et n’a qu’une parole : « Je te loue, Père, Seigneur du ciel et de la 
terre. » Jésus, de condition divine, la Parole de Dieu s’est faite chair. La 
grâce de paix naît de l’Incarnation qui continue en nous. À l’instant 
même, chacun de nous est, il est parce qu’il est la demeure de Dieu, le 
lieu même où le Fils connaît le Père et le lui révèle ! En nous, se joue 
actuellement cette révélation, en nous individuellement, en nous com-
munautairement ! “Ton frère, c’est le Christ !“ sorte d’inspiration qui 
appelle l’expiration “Tu es le Christ pour ton frère !“ Nous sommes nés, 
créés, appelés, à nous donner mutuellement le Christ, à le donner à voir, 
à entendre, à toucher ! La vie fraternelle, dans nos communautés reli-
gieuses n’a pas le monopole de cette révélation, elle en est signe, signe et 
sacrement, c’est tout !  Avec St Paul, tenons ferme l’objet de notre foi et 
vivons-en sans crainte : nous sommes enfants de Dieu, nous le sommes, 
nous sommes participants de la nature divine, Dieu demeure en nous ! 
Cela change tout ! 

 
Alors la science (4ème mot) trouvera sa juste place, sa vraie place. 

En quelques années, des bonds prodigieux ont été faits, dans tous les 
domaines, nous n’en bénéficions que d’une infime partie. Quid des 
progrès en médecine ? Immenses quand on regarde une IRM du cer-
veau, par exemple, mais si pâles au regard des potentialités réelles que 
les écosystèmes laissent entrevoir. Entre créativité et pouvoir, ce que St 
François pressentait déjà et que le Pape met en avant avec insistance 
« l’humanité est entrée dans une ère nouvelle où le pouvoir technolo-
gique nous met à la croisée des chemins. »  Les tout-petits ont mission 
de prophètes ! Nous avons à réveiller le monde, à éveiller la conscience 
personnelle et collective des sages, des intelligents, mais aussi des égoïs-

tes, des profiteurs, voire des vandales de notre monde. La conscience 
(5ème mot) est comme perdue pour beaucoup sous la somme des argu-
ments émotionnels, affectifs que les intérêts économiques manipulent en 
toute bonne conscience ! La Parole nous éveille (nous réveille ) chaque 
matin, pour nous remettre debout, en hommes, en femmes libres, res-
ponsables et solidaires : ce fut toute la force de vie de St François que 
d’aller de frère Soleil à notre sœur la Mort en chantant Dieu pour réveiller 
d’abord l’Eglise et lui redonner conscience de ce qu’elle était : corps du 
Christ ressuscité ! C’est toujours vrai ! Qui secoue la poussière de nos 
consciences ? Le Pape François en vrai prophète, en Serviteur des servi-
teurs ! Mais à chacun de nous d’être une caisse de résonnance, de faire 
assez de tapage autour de nos consciences endormies pour les secouer, 
les réveiller et leur rendre toute leur place, celle de nous éclairer pour 
discerner et nous engager justement . Ce sera une vraie révolution (6ème 
mot), révolution que nous pouvons conjuguer avec conversion, inversion, 
transformation, transfiguration et donc passion ! 

  
Alors la grâce de la paix tiendra, jaillie de la Croix du Christ, de sa 

passion d’amour pour Dieu et pour les hommes. Des saints comme St 
Paul, St François n’ont eu d’autre volonté que de ramener leurs frères à la 
source du salut : « Pour moi, non, jamais d’autre titre de gloire que la 
Croix de notre Seigneur Jésus Christ ; par elle, le monde est crucifié 
pour moi, comme moi pour le monde. » La Croix se dresse sur le monde, 
la Croix victorieuse, nous la portons dans nos vies, vases fragiles, vases 
d’argile. Elle domine malgré la nuit, et indique à tous les hommes le sens 
ultime de la vie, qui n’est pas l’homme lui-même. Ce terrible retour sur 
soi, de l’homme sur lui-même, se prenant pour Maître et Créateur, domi-
nateur réveille et ranime sa violence, l’autre non dominé est un danger, 
un rival, un frère à tuer. Or la révolution doit nous obliger à reconquérir 
la fraternité ! C’est le 7ème et dernier mot – qui prend toute son épais-
seur en écoutant l’exhortation du Pape. La fraternité sauvée par la Croix 
du Christ, dans son sang versé qui nous révèle le cœur du Père, cette fra-
ternité nous est confiée, fraternité de chair et d’os, de vie quotidienne au 
ras des questions d’eau potable, d’électricité, de manger à sa faim, de toit 
pour tous, de droit à l’éducation, à la liberté de croire, de pratiquer, à 
l’égalité entre tous les êtres humains… Fraternité réconciliée à construire 
que la vie religieuse manifeste ! 

  
 La grâce de la paix fleurira alors ! Gardons la Parole vivante en 
lui donnant chair de notre chair ! Gardons-la, elle nous gardera pour que 
nous devenions, oui que nous devenions gardiens de nos frères et sœurs 
en humanité. Oui, ce qui importe, c’est bien la nouvelle création que tous 
les François ne cessent d’appeler de leurs vœux, de leur vie ! « Que la 
grâce de la paix soit avec nous tous dans la force de l’Esprit ! » 
 
  Mère Marie-Madeleine, prieure des Bénédictines de Vanves 
 


